
ARREST
DU PARLEMENT»

Du 3. Juillet 17 53 j,'

QJJ I condamne la nommée Plaindous , dite Coiitîne , à
être pendue , pour avoir récélé fa Groffeffe & étouffé fon
Part, 8c qui ordonne de plus fort l’exécution de la Dé-
claration du Roi du 5. Février 17083 5c de l’Edit d’Henry31 . du mois de Février 1556.

EXTRAIT DES REGISTRES DV T A RLEMENT.

E U le Procès fait par les Officiers du
Lieu de Montfrin, à la requête du Pro-
cureur Jurifdiétionel dudit Lieu , corn*

tre la nommée Marguerite Plaindous 5

dite Coutine j accufée de récèlement
de Groffeffe & d’avoir étouffé fon Part, Prévénuë,
Prifonnière és Piifons de la Cour ? Appellantc de la
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Sentence contre elle rendue par lefdits Officiers le

quatrième Janvier dernier, 6c ladite Plaindous oüie

fur la Sellette en fa Caufe d’Appel ;

LA C Q U R a déclaré 6c déclare avoir été mal

jugé par lefdits Officiers, bien appelle, 6c refor-

mant ladite Sentence , pour les cas refultant du Pro-

cès, a condamné 6c condamne ladite Plaindous, di-

te Coutine, à être livrée és mains de l’Exécuteur de

la Haute - Juftice , qui, tète, pieds nuds , en che-

mife, la hard au col, la montera fur le Chariot à ce

deftiné , 8c la conduira au - devant la Porte princi-
pale de l’Eglife Saint Etienne de la préfente Ville ,

où étant à genoux , tenant en fes mains une Tor-

che de cire jaune allumée du poids de deux livres, il

lui fera faire Amende honorable , 6c demander Par-

don à Dieu , au Roi 6c à la Juftice de fes Crimes 6c

Méfaits , 6c ce fait, la conduira à la Place Saint

George, où, à une Potence qui à cet effet y fera plan-
tée , ladite Plaindous fera pendue 8c étranglée juf-
qu’à ce que mort naturelle s’en enfuive. Déclare fes

Biens acquis 6c confifqués à qui de droit appartiens
dra 5 diftrait la troifième partie d’iceux pour fes En-

fans fi elle en a. La condamne en outre en cent fols

d’Amende envers le Roi 6c aux dépens envers ceux

qui les ont expofés, la taxe réfervée. Ordonne la-

diteCour que la Déclaration du Roi du 25. Février

1708. 6c l’Edit d’Henry II. du mois de Février 1556,
dont l’éxécution eft ordonnée par la fufdite Décla-

ration , feront lûs 6c publiez de trois en trois mois

par tous les Curés ou leurs Vicaires aux Prônes des
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MeflesParoiffiales des Villes 5c Lieux de Ton Refiort,
enjoignant aufdits Curés ou Vicaires de faire ladite
Publication , 6c d en envoyer un Certificat ligne
d’eux aux Subftituts du Procureur Général du Roi
des Bailliages 6c Senéchauflees dans Retendue dcf-
quelles leurs Paroifles font fituées , 6c en cas de re-

fus ils y feront contraints à peine de faifie de leur
Temporel j 6c qu’à la diligence dudit Procureur Gé-
néral du Roi, Copies du préfent Arrêt imprimé fera
envoyé à fes Subftituts dans toutes les Senéchauf-
fées 6c Bailliages de fon Reflort, pour être 3Q , pu-
blié 6c enrégiftré en leurs Sièges, leur enjoignant
d’en certifier la Cour dans le mois. Et pour faire
mettre le préfent Arrêt à éxécution contre ladite
Plaindous, renvoyé devant les Capitouls de Toulou-
fe , les commettant quant à ce. Prononce’ à
Touloufe,en Parlement, le troifième Juillet mil *

fept cens cinquante-trois. Collationné, Corde’.
Controllé , G a u j ar en gu es. Monjîeur DU C A-
J E L L A N , Rapporteur.

Collationné par nous Ecuyer , Confeiller - Secrétai -

re du Roi , Maifon , Couronne de France , Au-
diencier en la Chancellerie de Languedoc prés le
Varie ment de Touloufc ,
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DECLARATION
DU ROI,

Donnée à Verfailles le vingt-cinquième Février 1708 »

ROVR obliger les Curés de publier aux Vronest

tous les trois mois, l’Edit du Roi Henry //.

donné contre les Femmes qui cachent leur

GroJfeJJe Çf Accouchement ,

Avec l’Arrêt de Régiftre du 17. Mars 1708.

Enfemble l'Extrait dudit Edit du Roi Henry H. donné à Paris
au mois de Février 155 d".

L OUIS, par la grâce de Dieu , Roi de France

&c de Navarre : A tous ceux qui ces Préfentes
verront , Salut. Le Roi Henry II. ayant ordon-
né , par fon Edit du mois de Février mil cinq cens

cinquante-fix, que toutes les Femmes qui auroient

celé leur Grolfeflfe & leur Accouchement, & dont les

Entans feroient morts fans avoir reçu le Saint Sacre-

ment de Baptême, feroient préfumées coupables de
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la mort de leurs Enfans, & condamnées au dernier

fupplice , ce Prince crut en même tems qu’on ne

pouvoir renouveller dans la fuite avec trop de foin le

fouvenir d’une Loi fi jufte & ii falutaire. Ce fut dans

cette vûë qu’il ordonna qu’elle feroit lûë & publiée
de trois mois en trois mois par les Curés ou leurs

Vicaires aux Prônes des Meffes Paroiffiales.lvlais quoi-
que la licence & le dérèglement des mœurs, qui ont

fait de continuels progrès depuis le tems de cet Edit,
en rendent tous les jours la Publication plus néceffiai-

re , & que notre Parlement de Paris l’ait ainfi jugé
par un Arrêt du dix-neuvième Mars de l’année mil fix

cens-quatre vingt-dix-huit , qui renouvelle à cet

égard l’exécution de l’Edit de l’année mil cinq cens

cinquante-fix, nous apprenons néanmoins que depuis
quelque tems plufieurs Curés de notre Royaume ont

fait difficulté de publier cet Edit, fous prétexte que

par l’Article XXXlI.de notre Edit du mois d Avril

mil fix cens quatre-vingt-quinze,concernant la Jurif-
diétion Eccléfiaftique , nous avons ordonné que les

Curés ne feraient plus obligés de publier aux Prô-

nés , ni pendant l’Office Divin les Aétes de Juftice
& autres qui regardent l’intérêt particulier de nos

Sujets j à quoi ils ajoutent encore que nous avons

bien voulu étendre cette Règle à nos propres affai-

res, en ordonnant par notre Déclaration du feiziè-

me Décembre mil fix cens quatre-vingt-dix-huit ,

que les Publications qui fe feroient pour nos inté-

rêts ne fe feroient plus au Prône , & qu’elles fe-

xoient faites feulement à l’iffiië de la Melle Paroiffiale
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par les Officiers qui en font chargés. Et quoiqu’ilfoit vifible que par-là nous n’avons eu intention d’ex-dure que les Publications qui, fe faifant pour desAffaires purement Séculières & Profanes, ne doi-
vent pas interrompre le Service Divin , comme nousl’avons affés marqué par notre Déclaration du fei-
zièhae Décembre mil fix cens quatre-vingc-dix-huit ,
nous avons crû néanmoins,pour faire ceffer jufqu’auxmoindres difficultés dans une Matière fi importait-te , devoir expliquer nos intentions fur ce pointd’une manière fi précife , que rien ne pût empêcherà l’avenir une Publication qui regarde , non l’intérêt
particulier de quelques-uns de nos Sujets ou le no-
tremême, mais le bien temporel & fpirituel de no-
tre Royaume , & que l’Egliie devroit nous deman-
der fi elle n’étoit pas encore ordonnée , puifqu’elletend a affurer , non-feulement la vie , mais le falut
éternel de plufieurs Enfans conçus dans le crime ,qui périroient malheureufement fans avoir reçû le
Baptême, ôc que leurs Mères facrifieroient à un faux
honneur par un crime encore plus grand que celui
qui leur a donné la vie, fi elles n’étoient retenues
par la connoiffance de la rigueur de la Loi , & fila
crainte des châtimens ne faifoit en elles l’office de
la Nature. A CES CAUSES & autres à ce nous
mouvans , de notre certaine Science , pleine Puiffan-
ce & Autorité Royale , nous avons , par ce s Préfen-
tes fignées de notre main , dit, déclaré & ordonné,difons , déclarons & ordonnons , voulons & nous
plaît que l’Edit du Roi Henry II. du mois de Fé-
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nrrler mil cinq cens cinquante-fix , foit exécuté félon
fa forme & teneur j ce faifant , que ledit EditToit

publié de trois mois en trois mois par. tous les Cu-
rés ou leurs Vicaires aux Prônes des Meffes Paroif-
fiales. Enjoignons aufdits Curés & Vicaires de fai-
re ladite Publication , & d’en envoyer un Certifî-
cat ligné d’eux à nos Procureurs des Bailliages &

Senéchauffées dans l’étendue delquels leurs Paroif*
fes font fituées. Voulons qu’en cas de refus ils puif-
fent y être contraints par Saifie de leur Temporel , à

la requête de nos Procureurs Généraux en nos

Cours de Parlement, pourfuite & diligence de leurs
Subftituts chacun dans leur Reffort. SI DON-
NONS EN MANDEMENT à nos amez

& féaux les Gens tenans notre Cour de Parlement
à Touloufe que ces Préfentes ils ayent à faire lire ,

publier & régiftrer, & leur contenu garder & ob-
ferver de point en point félon leur forme & teneur,
nonobftatit tous Edits , Déclarations , Arrêts , Rè-

gîemens & autres chofes à ce contraires , aufquels
nous avons dérogé & dérogeons par ces Préfentes j

Car tel eft notre plaifir , en témoin de quoi nous

avons fait mettre notre Scel à cefdites Préfentes.
D o n n e à Verfailies, le vingt - cinquième jour de
Février , l’an de grâce mil fept cens huit , & de no-

tre Règne le foixante-cinquième. Signé , LOUIS;
Et fur le repli 5 Par le Roi ,Phelypeaux.
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Extraie des Régiftres de Parlement.

V ETf la Déclaration du Ko/, donnée à Verfailles le

25 Février dernier , fignée L O U I S : Et fur le

repli j Par le Roi, Phelypeau x, jcellée du grand
S ce au en cire jetune , à double queue , par laquelle Sa Ma-

jefié ordonne pue l'Edit du Roi Henry II. du mois de Fé-

"prier 155 6 . foit éxêcuté 5 ce faifant , epue ledit Edit foie
publié de trois en trois mois par tous les Curés Cf leurs
Vicaires aux Pvones des Meffes Paroijfiales $ & tout au-

trement comme il efiporté par ladite Déclaration j O* oui

fur ce le Procureur Général du Roi , qui en a requis le

Régifire , L A. C O V R a ordonné Cf ordonne que
ladite Déclaration du Roi fera enrégifirée en fies Régifires ,

pour le contenu en icelle être gardé (f obfervé fuivant fafor-
me Cf teneur ,0* que Copies Ficelle ydûèment collation -

nées y feront envoyées dans tous les Bailliages y Senéchanfi.
fées Cf autres Judicatures Royales du Rejfort 3 pour y être

procédé à femblable Régifire 5 à la diligence des Subfiituts
dudit Procureur Général du Roi , qui en certifieront la
Cour dans le mois'. Prononcé a Touloufe , en Parlement , le
17. Mars 1708. Collationné , Muzard. Controllé ,

R o u j o ux. Monficur DELONG , Rapporteur .

Collationné par nous Ecuyer , Confeilîer- Secrétaire
du Roi, Maifon Couronne de France , Audiencier en

la Chancellerie de Languedoc près le Parlement; de
Touloufe,

EXT RAI T
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EXTRAIT
DE L’EDIT D’HENRY II-

ROI DE FRANCE)

Du mois de Février i j 3

►

DON N E‘ contre les Femmes qui cachent

leur GrojfeJje Cf Accouchement.

P AR CE que plufieurs Femmes ayant conçu En-

fans par moyen déshonnête ou autrement, per-

fuadées par mauvais vouloir & confeil , déguifent ,

occultent & cachent leur GrofFeHc, fans en rien dé-

couvrir & déclarer $ & avenant ce tems de leur Part

& délivrance de leur Fruit, occultement s'en déli-

vrent, puis le fuffoquent, meurtriflfent , & autre-

ment fuppriment , fans leur avoir fait impartir le

Saint Sacrement de Baptême j ce fait, les jettent en

lieux fecrets & immondes , & enfoiiiflent en terre

profane , les privant par tels moyens de la Sépultu-
re coutumière des Chrétiens, ORDONNONS
que toute Femme qui fe trouvera dûëment atteinte
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&z convaincue d’avoir celé , couvert & occulré , tant
fa.Grofleffe , que fon Enfantement, fans avoir décla-
ré l’un ou l’autre, & avoir pris de l’un & de l’autre
fuflîfant témoignage, même de la vie ou mort de
fon Enfant lors de l’iffuë de fon ventre 3 & après fe
trouve l’Enfant avoir été privé, tant du Saint Sacre-
ment de Baptême , que.de Sépulture publique & ac-

coûtumée, foit telle Femme tenue & réputée avoir
homicidé de fon Enfant > & pour réparation, puniede mort & dernier lupplice , & de telle rigueur quela qualité particulière du cas le méritera. Donn e’
à Paris , au mois de Février mil cinq cens cinquan-
te • fix, & de notre Règne le dixième.
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